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Toujours Aux Memesv>

UNE TEMPETE 
S'ABAT SUR 

NOTRE REGION

M. KING ET LE SENATG. N. TMCOCHB

VARIETES -North B.)i 14.-LX*. M.
SiiVïïÆ’*"’’—*

“te SW, "ne 
formé que par 1

PATRONAGE ET CORRUPTION -

TRADITIONSm
L Evangeline” publiait dans son édition de la se- 

maine dermere la liste des députés qui ont représenté les 
différentes circdnscriptions électorales au Nouveau- 
Brunswick depuis la confédération. Ç’est un sujet d’étude 
intéressant.

Nous y voyons que c’est toujours aux acadiens que 
Ion a demandé des sacrifices. En effet, dans le comté fran
çais de Gloucester on y élit des députés de langue anglaise 
jusqu en 1894. Dans le comté de Kent, français également; 
trois députés de langue anglaise sont à différents temps les 
élus du peuple. Restigouche, en majorité française, n’a ja
mais élu de français avant son union avec le comte de Ma 
dawaska. Ce dernier, pratiquement tout français, se faisait 
représenter aux Communes, jusqu’en 1906, par un députe 
de langue anglaise. \ x

Si Hen report^ notre attention sur les comtés anglais, 
pas une seule fois y voit-on un député dé langue fran
çaise. Et pourtant, certains comtés qui n’élisent que de; 
anglais, ont une population acadienne assez considérable. 
Northumberland, par exemple, compte 8,164 acadiens sur 
une population totale de 33,985, soit au delà d’un quart. 
Westmorland a 20,866 acadiens sur une population totale 
de 53,387, soit au delà de 3000 de plus que le tiers.

Et voilà que le parti conservateur nous demande d’é
lire un anglais dans une circonscription électorale où 

nous sommes 32,972 français sur une population totale de 
42.977. Allez donc! Et il y a des nôtres qui nous deman
dent d’accepter le sacrifice 11 Ce serait plus qu’imprudent 
ce serait bête. -5

Le résultat d’une telle attitude serait ce qu’il a été 
jusqu ici. Nous aidons les étrangers à arriver aux hon
neurs aux dépends de nos compatriotes. Les faveurs vont 
aux autres parce que nous l’avons voulu.

>Cett* b*0* qualité^d’unûm. que possède les irlandais 
letfr a valu la nomination de trois où quatre juges sur ir 
banc, dans notre piuvince, avec une population de 68,670, 
tandis que 121,111 acadiens n’ont qu’un juge de leur race, 
et encore ne l’avons-nous que depuis quelque temps.

Deux candidats se font actuellement la lutte dans les 
comtés de Madawaska-Restigouche : l’un de langue an
glaise et l’autre de langue française. Si nous voulons-faire 
respecter nos droits, il faut d’abord les respecter 
mêmes, et pour cette seule considération c’est notre de
voir de supporter la candidature de notre compatriote, 
quelque soit sa couleur politique.

U première neige de 1^ saison
, -, -, ... ”ous est arrivée avec une tempête

r . —II— premiere place; et ils n’ont pes de vent et de pluie, au cours de
La langue a une s- grande m- manque de rendre officielle leur la journée de samedi dernier 

portance pour la vitalité des ra- langue, qu’on n’entendait guère, Cette tempête a eu un effet 
ces englobées dans une pies auparavant, que parmi les fer- toute le journée de dimanche En 
grande contrée de race différente, miers et les pêcheurs. Ces gens- plusieurs endroits, il est tombé 
que le gouvernement conquérant 4 nous donnent un bon exemple, près de dix-huit p™—■ de neiee 
s’efforce d’ordinaire, dès le dé- Où en seraient-ils arrivés, corn- Les chemins de fer ont soùf 
but, pour faciliter l’assimilation, me nation, s’ils avaient délaissé fert de cette tempête inattendue 
d’amener le vaincu, l'annexé, à à peu leur idiome spécial, Les communications télégraphi 
ne plus employer que la langue pour parler le- russe ou l’aile- ques et téléphoniques 
officielle. C’est ainsi qu’ont agi mand? Comme nous té disions rompues'en plusieurs endroits 
les Czars à vis dç la,Pologne êt da”.s un autre article, trop d’A- Aucun dommage appréciable 
des Provinces Baltiques; ou las cad,ens> sous prétexte qu'ils sont iux propriétés n’a été enrégistré 
Allemands envers les Lorrains environné» d Anglais, négligent dans la région. En plusiem? en 
et aussi les Alsaciens qui gar- [a langue de leurs pères ; parfois, droits la moisson n’était 
daient le culte du français. Bp les parents emploient le français miné et le grain fut enseveli 
revanche, quand un petit peuple avec des amis ou membres éloi- neige.
a la bonne fortuite de reprendre f.nes “e ,a famille ; mais ils ne le Cette tempête a eut un effe 
rang parmi les nationh indépi* P • *î P"”””1 même sur ]e marché de patates. Celles
dantes, il s’empresse d’imposer P**J3 Pe!J« de 1 enseigmer a leurs , i montent, montent.. . toujours 
sa langue à tous les habitants, en.ants. Ne semble-t-il pas quon Leur prix varie de $2.50 à Si 
même si elle est difficile à l’ex- dcvra,t.falre quelque chose pour suiva„t ]e, exigences dq produr 
trême, et crée des. complications ces na“{ra^*8 Jmguis- teur. Le consommateur n’a rie
commerciales. Cela s’est Vu, rit»- “Ч”Є8, ou du moins empêcher 1e д dire, s’il veut se payer le luxe 
tammént, en Latvia, l’ancienne ^ll de ^jProP*g*f? P°.“!ra,t; d’avoir des patates sur sa tab!v 
Livonie russe. Les abrogènes;- Г" ’ ne f ** °? *? °” *" •»*« du prochain hiver,les Lettons—relégués dans Its Ie?. .A«diena ne forment qu’une 

pagnes, ne furent longtemps ta,b'e mmonte, de ces Cercles 
sidérés, malgré leur nombfc, ?u Cbbs de Ungues analogues 

a ceux de la Nouvelle Ecosse pour 
la sauvegarde de l’idiome des 

Highlands? Ne pourrait-il s’ins- 
tituer des Sociétés de propagande 
dans le genre de l’Alliance Fran
çaise, agissant au moyen de 
férences, prêts de livres, ou cours 
gratuits?

être ré- 
. - I* ne 

P*a demander au gomrerneur. 
général de me laisser

)
des

« je ne peux que 
prier avec ferveur 1« Providence 
de prendre quelque» vieux mem
bres de cette Chambre. Le gou
vernement a récemment sommé 
dix nouveaux sénateurs pot* rem 
placer les dix partie peur un 
monde meilleur. Dâhs peu de 

temps nous aurons la majorité 
au Sénat comme nous l’aurons 
tux Communes, et quand nous 
aurons celte majorité і la Cham
bre Haute, nous pourrons faire 
adopter une mesure de réforme 
qui seta effective à l’avenir en 
tout
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INCENDIE A
ODGEWICK

DESTRUCTION DU
PRESBYTEREі

Kedgewick, N.-B. 9.— Un in
cendie, survenu la nuit demièee, 
vient de détruire complètement le 
presbytère. Le feu s’est déclaré 
vers minuit et demi et a pris en
viron trois heures à consumer

pouvait, pour aucune considéra 
tion, accepter la nomination par 
ce que se s affaires personnelles 
ne fui laissent pas le temps de 
s’occuper activement de politique 
Vous admettrez avec moi, san« 

douté, que Monsieur Cham 
poux aurait été sous les circons 
tances un candidat idéal, et qu' 
il aurait rempli toutes les exigen 
çes contenues dans vos deux ar 
tides. Si Monsieur Champqex a

cam
consi
que comme une quantité négli
geable, par l’élément citadin, lés 
bourgeois, lesquels parlaient al
lemand, et se trouvaient, à leur 
tour, plus ou moins molestée, Ц' 
conséquence, par les fonctionnai 

res, qui n’admettaient que la 
russe. Après la guerre, les Let
tons ont pris soudainement la

notre beau presbytère. Malgré 
qu'il pleuvait, le feu scat propa
gé aux échafaudages de' l'église 
qui est présentement en cons
truction. Heureusement, ce com 

t d’incendie a été é- 
tUMrt à temps pour prévoir

aucuncon-

George N es tier Tricoche.
- - f

Blanche Ouellet. Messieurs Ro
méo, Elzéar L’Italien et Robert 
Lévesque sont allés lui faire une 
surprise et lui ont offert de jolis 
cadeaux. Mademoiselle Tremblay 
remercia chaleureusement les 
donateurs. Après s’être amusé à 
qui mieux mieux, un excellent 
réveillon fut servi et tous se sé
parèrent enchantés de lèur soi
rée .

UI1
•tes

Mon je crois que* le 
convention aurait été u«ranime 
et qu’il n’aurait pas été quèstm 
d’autres candidats, et à part cel 
je n’ai aucun doute qu'i! aurai- 

Noua ne pubUons que des let éteNe’u ap*r une <»rte majorité, 
très signées, on des communies ReuSt!e°"tbe rnt
tion. accompagnée, d’une letïe * У ц

ra s. „ M Z P""0"8 PaS.U ‘ail fés bUm„ “VpïèteVem
Desnièrement M. et Mme ЬШМ de ce qu. parait sous cette Leur comté a été représenté de Ottawa, 19. - Les Canadiens

Albert Sa.nLCyr de Quebec, -™bnque. puis quatorze ans par un dénuté ' fêteront cette année le 9 novem-
leurs fils: Camille, Antoine et ’ résidant au Madawaska.et il exis- bre’ ,a signature de l’armistice «t

Joseph sont venus en visite chez Monsieur le Rédacteur te dans Restigouche un senti- Ia journée d’action de grâces. Le
M. Joe Tremblay. M. Camille du Madawaska, ment très répandu que Monsieur 9 novembre prochain sera donc
Saint Cyr est resté a 1 emploi dr Edmundston, N.-B. Michaud n’a rien fait pour eux à fête légale et comme telle obser-
M. Tremblay, сотйіе commis au Cher Monsieur t— part deux ou trois visites annuel- v« dans tout le pays,
magasin. - _ Jai lu vos articles sous le titre !es à ses électeurs, et de distri- Un déchet ministériel a cette

—M. et Mme David Laplante Impertinence” et “Prêter aux buer quanti.é de poigne -s de fin vie"t de paraître dans la Ga- 
de St Modeste ont passé quel- Riches, ainsi que la lettre pub- main. Ces gens sont fatigues,corn “tte Officielle, 
que temps chez leurs fils M. J.- liée dans votre numéro du 8 oc- me un grand nombre d’électeurs
B te. Laplante. tobre sous la signature de H. B., -lu Madawaska, d’avoir pour re-

—M. Adéoda Lavoie, employé le tout se rapportant au choix du présentant un député qui ne fait 
au moulin de pulpe des Frasers candidat fait par la Convention ni bien ni mal, et le temps est 
à Madawaska, est venu dernière- Conservatrice de Campbellton. venu pour eux d’avoir ur merri
ment passé quelques jours dans Ce n’est pas mon intention lire à Ottawa qui obtiendra pour 
sa famille. d’ouvrir une polémique au sujet і eur comté ce qu’ils.ont besoin et

i—Mme Dr J. Pinault de Ri- de cette question, mais pour l’in-l demandent à grands cris Puis-
mouski est retournée chez elle formation des électeurs de ce| jue Madawaska avait eu j’avan-
après une^ huitaine passée chez comté j'aimerais ajouter certains 
Mme Jos Tremblay sont amie, renseignements qui rétabliront 
Mtne Pinault a aussi, visité pin- un peu les faits. ' 
sieur» autres amies de S te Rose. D’abord, je crois que vous ju- 

—M. et Mme Alex. Landry gez un peu sévèrement nos amis 
d'Edjnundston ont passé quel- de Restigouche lorsque vous af- uour 

ques jours ici dernièrement. firmer que le choix de la Conven 
—Ont nous dit qu’à Québec tion tenue à Campbellton est une 

il n’est tombé que peu de neige absurdité. Une telle assertion ne 
lundi matin et vers neuf heures saurait passer sous silence, car 
tout était fonda, c’est différent vou$ faites également insulte aux 
avec nous. Ici il est tombé an- délégués du Madawaska qui en 
dessus d’un pied de neige, on bons sports se sont ralliés au 
se çroirait en décembre, car de- choix de la Convention, malgré 
puis nombre d’années nous n’a- le désappointement qu’ils éprou rions 
vons pas eu de neige en quanti- veient de ne pouvoir réussir à 
té avant la fin de décembre. passer leur candidat.

—La soirée préparée par les A part cela, il serait injuste de 
dames et jeunes filles aura lien croire que notre candidat, M. 
samedi le 17—Venez nous ençoo- Max.-D. Cormier, n’a pu recueil- 
rager et jouir d une agréable soi-J jîr la nomination seulement par

ce que no» concitoyens de langue 
anglaise ne perdent Jamais l’oc
casion de “déplanter" un fran
çais^.comme votre dernier arti- 
cie semble vouloir le laisser en
tendre.

oix dvlî Le de-- ,
l'église qui était dans le presby
tère n’a pu être sauvée. Conte
nant et contenu ont été réduits 
en cendres. M. le curé J.-B. Thi
bault est très affecté de cette 
perte, mais non découragé.
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Le» amis et,les supporteurs du candidatpp. conserva
teur comptent faire avaler leur candidat qui ne parle pas 
français aux 32,000 habitants de langue française, sur l’in
fluence du patronage provincial. Ce mode d’agir est tout 
simplement de la corruption électorale sur une grande 
échelle. Que l'on envisage la chose comme on veut, c’est 
plus ni moins une des nombreuses manières d’acheter les 
votes.

: if
/ miШгл
à: ■r#8'# щттжт

OUVERTURE
“M. Stewart, ministre des travaux publics, dit-on, 

aura une grande influence sur le vote dans réfection pré
sente, car les gens voudront s’attirer les bonnes grâces de 
cet omnipotent ministre. Les paroisses de JT. N. R., qui 
ont besoin de travaux publics n’oseront pas voter contre 
le cantHdat que supporte le ministre.”

Il У a cërtes des électeurs qui se laisseront prendre à 
cet argument qui. pourtant, ne vaut guère. Il s’agit ac
tuellement d une election fédérale, et le vote est indépen
dant des affaires provinciales. Y a-t-il probabilité que M. 
Stuart-prenne le risque dejéplaire à ses électeurs en leur 
refusant ses faveurs politiques parce que ceux-ci juraient 
voté contre le candidat conservateur fédéral? Le contraire 
semble plus plausible. L’honorable ministre se donnera 
d autant plus de trouble pour conserver ses électeurs que 
ceux-ci se montreront indépendants et capable d’exprimer 
librement leurs opinions sur

LE SALON de toilette de Mlle 
Laporte est maintenant ouvert 

au public. Pour appointement ap
pelés au numéro 21-21.

f ARSENAULT SIDING j‘age de posséder à lui s.-ul lc 
député de Restigouche-Mada- 

viaskak, il» ont cru que leur tour 
"ait venu di-.oir un député du 
Resiirouche La grand.- question 

eux, avert aussi bien qu’- 
après le refus ce Monsi :ù-Cham 
poux, n’était jus d’av.-’r 
üdat de lanaue anglaise et de 

’déplanter” tens les candidats 
français, qui se présentaient.mais 
bien d’avoir un candidat de Res
tigouche, et on ne saurait les blâ
mer. Nous, du Madawaska, an- 

possédé les mêmes senti
ments si non» avions été à Vui 
place

Il s'agissait de trouver 
didat fort et populaire, et c’est 
alors qu'ils ont jeté les yeux sur 
M. Culligan, homme d’affaires 

important de Jacquet River, et 
ancien député au local. M. Culli- Nos chemins 
g*e est un Irlandais Catholique Les travaux des chemins pub- 
et français par sa mere dont le Mes se continuent toujours et 
nom est Hachez. Le seul tort que promettent de nous donner ea
ses adversaires peuvent lui re- tière satisfaction. Il est pourtant 
procher est de ne pouvoir parler regretta BT? qn’on oublie le plus 
le français couramment. C’est un ' important : notre pont reliant 
homme droit et intègre dont la Kedgewick à Arsenault qu’un in- 
parole vaut de l’or, charitable, et Çendie détruisit au printemps 
jouissant d’une grande populari- No» nouveaux députés eonserva- 
té. Pour eux c’était, après*Mon tears n’ont point l’air de s’v inté
rieur Cham poux, le seul homme resser Nous espérons que* IVa 
qui pouvait battre M. Pius Mi- M; D. Stewart, lors de sa d ré
chaud. C’est la raison pour la- ' n'ère visite, a remarqué ce misé- 
quelle il a été choisi et personne table casse-cou qui donne la 
ne saurait les Marner d’avoir choè- “chair de poule” à plusieurs au- 
si un homme de Restigouche. tomobiiistes. Nous lui deraaminiM

bien respectueusement la соп з- 
tnicti: n de « pont au plus tôt **

-’'J- ■ â:

mтшт—Dimanche dernier, M, Pivs 
■Michaud, candidat libéral pour 

les coiptés Madawaska-Resti- 
gouche, était de passage à Arse
nault. Il prononça un intéressant 
discours, et toujours comme dans 
le passé il y eut foule de person
nes qui assistèrent. L’assemblée 
eut lieu à la résidence de M. 
Frank April.

—La mauvaise température 
qui se continue depuis une se
maine a retardé beaucoup les 

moissons et un grand nombre de 
cultivateurs ont tout leur grain 
sous la neige. Nous espérons mal 
gré tout que le, bean

§mun can-
I , S<

ІЛ
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une question d'importance 
aussi grande que celle de la représentation de l’élément 
français au parlement. -En agissant ainsi, l’électorat fera 
comprendre qu’il veut être respecté.

Que les électeurs de langue française des comtés de 
Restigouçhe-Madawaska sachent mettre de aoté- le mes
quin esprit de parti et l’on peut être certain qu’aux pro
chaines flections lès deux partis auront chacun un candi
dat français à nous présenter.

Et nous aurons la satisfaction d’avoir fait notre devoir.
B*Brlaegee.

*TA l’occasion del’anniversai- 
re de naissance de Mademoiselle

і *

un can-

re-rée.
N. de la R.—Une quantité ex

traordinaire d’annonces nous 
rend impossible la publication du 
programme de cette soirée, telle 
que nous l’avions promis. Nous 
irions notre correspondante et 
es lecteurs de Ste-Rose de bien 
.lous pardonner.

I
En toute justice pour nos amis 

de Restigouche je dois vous dire 
qu’ils ont en premier lieu pensé 
et essayé à nous donner un can
didat français. La nomination fut 
d’abord offerte à M. David 
Champoux de Campbellton, le
quel est un des hommes d’af
faires les plus en vue de Camp
bellton et très populaire dans s-.n 
comté. Des instances réitérées 

firent faites auprès de Monsieur 
Champoux mais ce dernier ne

I ; | ' ■
f.• Щ

Щ| S V"1-
A VENDRE

Une bonne propriété compre
nant un magasin, une bonne rési- 
dence avec toutes les améliora- 
tiers modernes, en très bonne 
condition. A vendre à bon mar- 

ГГ* ché. S’adresser 4
XAVIER BOUCHARD, 

Edmundston, N,-B.

1. % V tecbènes est re-
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ML Suite à la page 5
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